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Discours 
 

150ème anniversaire Association Le Prado 
Vendredi 10 décembre 2010 

 

 

Monsieur le président,  
Mesdames, Messieurs,  
 

 

Je vous remercie de m’accueillir aujourd’hui pour le 

150ème anniversaire du Prado, né à Lyon en 1860. Je 

me réjouis de célébrer avec vous, et je salue aussi, la 

belle longévité de votre action au profit de la 

protection et de l’insertion de jeunes fragilisés.  

 

Le Prado est l’une des plus anciennes 

associations lyonnaises œuvrant pour l’enfance 

en danger, cette action est essentielle et je la 

soutiens à plus d’un titre comme nouveau garde des 

Sceaux, bien sûr, mais aussi comme président du 

Conseil général du Rhône.  

 

En un siècle et demi d’existence, vous avez su 

adapter votre action aux évolutions de la société tout 

en préservant les valeurs et les objectifs de votre 
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association : accueil, compréhension, soutien et 

protection.  

 

Vous avez également su fédérer les volontés et 

mobiliser les moyens pour y parvenir : votre 

association gère actuellement 19 établissements et 

services ; et, 530 salariés œuvrent quotidiennement 

pour la prise en charge de jeunes fragilisés. Vous 

prenez en charge, chaque année, environ 1 000 de 

ces enfants et adolescents, victimes de 

maltraitance, en souffrance sociale ou psychologique, 

ou mineurs délinquants.  

 

Vos missions se sont élargies, pour mieux 

répondre aux évolutions de la société mais aussi 

pour mieux prendre en compte la diversité des 

situations.  

o A côté de l’éducation qui était le socle d’action du 

Prado en 1860, vous avez su développer d’autres 

axes d’intervention (formation professionnelle, 

prise en charge psychologique), toujours dans le 

double souci de l’insertion sociale et 
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professionnelle des jeunes qui vous sont confiés. 

La restauration des liens familiaux est également 

l’un de vos objectifs primordiaux.  

 

o Vous avez, par ailleurs, diversifié les modes de 

prises en charge des jeunes, en accompagnant 

aussi des jeunes majeurs, en adaptant vos 

structures au handicap, en proposant une offre 

d’alternatives à l’incarcération. 

 

Je veux insister sur l’importance de mobiliser tous 

les moyens à notre disposition : les situations sont 

diverses, elles sont aussi complexes et comportent 

de multiples dimensions (judiciaire, sociale, 

éducative…).  

Cette complexité fait toute la richesse de nos actions 

et elle suppose aussi que nous adaptions au mieux 

nos moyens d’intervention. L’avoir à l’esprit, et je sais 

que vous en êtes pleinement conscient,  est une 

condition de réussite de nos projets pour l’enfance et 

l’adolescence en danger.  
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Dans cette perspective, depuis plusieurs années, 

nous avons diversifié les structures de prise en 

charge et d’accueil, nous avons également défini 

de nouveaux outils. Vous vous inscrivez 

parfaitement dans cette évolution, comme l’illustre le 

large champ de vos activités au sein des 19 

établissements que vous gérez.  

 

Les situations des jeunes fragilisés sont très 

différentes, elles appellent des réponses adaptées : 

les maisons d’enfants par exemple offre un 

accueil aux mineurs en danger, victimes de 

maltraitance notamment ; les centres éducatifs 

fermés ou le centre d’éducation renforcé permettent 

la prise en charge des mineurs délinquants ; les 

instituts thérapeutiques pédagogiques accueillent les 

mineurs présentant des troubles du comportement.  

 

Je me dois de souligner la contribution que vous 

apportez quotidiennement à la protection 

judiciaire de la jeunesse dans la région Rhône-
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Alpes : 16 de vos établissements ont reçu une 

habilitation ‘justice’, témoignage, s’il en fallait un, 

du sérieux et de la qualité de votre engagement 

auprès des mineurs délinquants.  

Je souhaite saluer aussi votre esprit d’initiative : il 

y a quelques années, vous n’avez pas hésité à vous 

engager auprès des services du ministère de la 

Justice pour implanter des Centres éducatifs 

fermés, dans la Loire et dans l’Allier. Vous avez fait 

figure de précurseurs lors du lancement de ces 

établissements, persuadés de l’intérêt de ces 

nouvelles structures qui, à l’époque, suscitaient plutôt 

l’incompréhension.  

 

A plus d’un titre, car je connais bien chacune des 

parties en présence, je veux souligner que la 

collaboration tripartite Justice, Conseil général et 

milieu associatif a fait la preuve de son efficacité.  

La mobilisation et la coopération entre les structures 

sont constantes ; elles sont la garantie de la qualité 

de notre action : protéger la jeunesse, assurer son 
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insertion sont autant de gages de réussite pour 

l’avenir.  

Cette action nous la menons au quotidien et nous 

travaillons actuellement à définir le prochain schéma 

de protection de l’enfance dans le département du 

Rhône. 

 

*** 

 

150 ans d’expérience sont un formidable atout pour 

l’avenir : les débats et la réflexion sur la protection de 

l’enfance en danger et la prise en charge des mineurs 

délinquants sont riches ; et, je sais pouvoir compter 

sur votre contribution pour tracer de nouvelles 

perspectives.  

 

Je vous remercie.  


